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r 0'o e' a r 'Dans os contrées oùl'on ecillde frt
denteddol'Anglotorro et des ttgnUéié " de boublon n FIiîd ö6t n'Alemagneon fait
On' nous a souvent domand, des rensoignements ces défoncoments spit ý i7cl.irrue' soit si 'latbbche,

sur lifiiiñièi·'de cultiver;cottoplIante indtistiriollo, .et suivrt, l'étendïe 'des eiltir'setër le prixdeola imain-
inds nous faisons un devoirdindiq·uer les principaux Vd'osivTro. FiFandros loiterres sont petità,-.etAle

moyens fà,prend-o pour obtênir::de cette culture *es travail csf à b6n arche ; ce lbour do défon'oement
meilleurs résultats; se ft Ai i .boh."Un.h mo erïlèvo' d'abordune

Le houblon est:cuillivé spécialemen t pour ses-flours trnhedo tëre!deétot' la longaour do:sabêecho,
Gette plaâte a été introduite depuis un ceitaiin norbbre. quil rejetto a auche un autre lont; qui en!èva

d'ann'ées:'dans la'culùire américaine, et on-:réussi go autre tranch.aui 0hà! isso dufunquen la1pre
parfait'nïënt'àous ur c imnt qui -i'est aucuriement ai ans' es grandô*,;!u ltirès'on paîsse:dou fortes

p éfòåbleudiif iiôt.'e obtenant 'dos produits 'très c' ost. -mécut a
aborüiädts. :D'aî,rê'co quo nous lisons plus:bnut;, u profondeuvto2ue."

p~oint -do'uud~dös besons :;actuels, 'leo.hoîblon: tient .Engloterre on reussit avec moins de:fris 'etli6 ~~~~lo n*' de dds tUsirs roi rt3teîdaeien obten us. suir, des-ano.place assez marquée, et en lo cultivant nous.u louréd taò forts rendment obensu'trds
rions ch'anco do réaliser un bonuprofit...-... sols laboures a qumza p->es

on choisit:spécialeriont' our.le houblffnn des ;,terrasdann les, contrées plus fàv'riées its'lantre, naturollenent: meubles a une, grando. profondeur,un 'out& l prrérnceà' ertiîis -ariétés que. nous
levons rejâterici/ Nos atà soni, è6urtseta il;nous a i. lues racines les plantes puIiseent's'étendre

faut dõrié,te :i·c*i'Nos.é-:Ds.:g rndshou io avoo:fheilito,èmem au-delà ou la charr.e a pénétré.fautt -dès -vîriétis lié4e-LegnJ oublon.3sse Owcnçoit icienn u'ctô.nrecuh dconnaissent à leurs tigos rougoAtres et à lou'r.côIs tn c it; radiérno la quefce om.exoue
(fruit-) ildrgès et égalomcit: rougeétres:,-ils sont:fes tit cmsirablnédran- a surfacedoitf.iexiertino
dlus estimés pour la consommàtion. Il fautceli*ndint qua dor sid
tîiro uné'exceþtioneu furour de la variété r . oses les'plîs comnuinos-sle fumierdol<forme
Spath, dont l'arômo est tout aussi acont qu cde àont de quar:mte, cinquante, et m nto soixanto voyf~patb, acpento quo celle ~îes par arpet -Ces doses otgîraentdv-
les houblons rouges et qui, pour. cette raison; -eçoit

des prix tout aussi élové.,On. juge d.'aquit.'r " on deux partios ; lahoitje est onfXuito danslesol,
housblom par:sori'zarôme. Los var qiét n tue'n à automno, par un aboir..d' huit opo: ; :Iutrohoîblo pa: sul'arôe. esyaiêts icu te qu' lenmoitLié est mise dansi dos. fesc.4 le: printep uiînt.
voit.dans nos campagnes, ý sont les va*riétés ~dgénérées lo ss do . se lo n
que le nianque de culture a.laissés abâïardi el dont o p
le produit n'a pas los qualités requisea'u domuiandées La propagation d hublon'e fait nu noyen do la
pour.la consomiation ;.aussi ont-ellesquo trò peu do plant:tionidcs jdts Deux' méthodes ont été propo-
cours.. .· . - . . .. . séos:· onploi dos jet3 radicaumx'Onlévés aux houblon.,

La pr miðr chel oire dhÉs l'i~iroduction do nières déji formées, et la plantation der'rojets enraci-
cette nonvollo culture, :cat d 'so pourvoir de bornes eés préalabloien.t dans une pépinière. · a ces .deux
grainea.:ou de bons rtets app artnt cum o m métoo aexst, la plus lentomais n oins
euros vitriétes. Avoc ce point do départ; lesuccès. moree ;a-scon t' ele 'an-rai ne opi

se fera pas longtemps attendro, car la rustisi,é du -ris ar 'dsequene no beaunéup o
houblon- et sa fidulté' d'occuper. le m ainò terrain -btiendra une très forte réoltod o la seconde: cequi
pendatnt plusieurs arïnées, Èont dosa·ni osàe btnd a n rs forà* réoado-eod:c uele. n'arrivopas par la. première mthode. Pari cetto der-.iòro,laI plantationse fait à lautomn o au p ;

Le houblon soumis a l'analyso doneo.des con res temps, lorsqu'on rotranchlo. les rejts3itéraux que lodans lesquelles dominent'·des sel.*do p.otasse t'dle boublon émo.t'do tous côtés On choisit alors.los mechaux. Il faudra;lui donner 'les' amendeents et les jets les'.plu.igo:uro-x pourvus n dun racind bien
engrais.qui congonnont. ces substances n forte pro. 8ai.ne,el.t Pn les.plante dans lô sol préparé à cet effet.portio.n.Nous..les trouverons, on. premierliou, dans G.néralement onconseillo de planter trois .rjet'
lesfumiorsdo1fermo, dar&,les cliilfons'de laine, diins ls uns près des atres,. afin d'assurer.la reprise etles sudrphiospliats, dans les"cond'ros Vives et lossi: do nopas se voir-for-cé do les rémphicer.
vées. Toues -cesc ongrais doivent' être 'donnés-à la'cul-
ture, on forte proportion; car lo h6u bIon' ne végète Par la scond méthode, on plante toulours au,
bien quo sur des -terrainsliondam mont fumés. p -temps*aussi à bonne heure que possible, et comme

bienoq su dpdetinp~ordlholnist fuse, treles plants sont toujours très vigoureux,.on:met.qu'un.Lo sol de prédilection pour--. lhouiblcin'-estune terre $oul platL 1iýafOi4. -Voici commneo -w dispoîe;'le.sol.profonde; mais il craint beaucoup les terrains pos-é- pour recevoirp ca'p'nt :f s ci le orrain préalable
dant à une certaine profondeur, une' nappe d'eau sta ment h-ré, eon pa: :i'n rayeonnour at ofLaietdo
guante. D'un autre côté, il ne donne que de chàtifs peth on p.ssoun ra nq pi.n fait do
produits eiùr les-terrains aridesf, .5 .:. . petits4 sitons croiýtés,- éloignés do cinq pie.ds. dans p i

sens et le deux: pieds sur. l'autr.r 'Après la*confeetioi,Le houblon'.a une prédi1ection marquée -pour los de ces sillons, le eh:mp-:est:carauté.'dans oute sonsols qui' retiennent l'eau ;penda'nc tout le' cours desa étendue,. et'pour'cela-on fait!des sillonii'sur!e.travers
végétation, et l'évaporation considérable "qui se fait Wet sùi le long. Au point d'inforseetion des.. linessur les sola'secs'lui"nuit- beaucoup..on 'cr1ousé'do3' fosser doe'do'ue:pouces.de proandur

La. préparation du sol'est le'traai le plus impor et'd'ori -pied de'largedans tous los sena, dans les-1uollostant dans la culturoe'du' hôtiblon; il est aussi le plus àn déýs·du.fumier. On:omplit ces fosses de f-Iniercoûteux; .exige de Jprofond.s défuncements, péné. Jusqu'au niveau di àol et on -les recouvre .de q.ielqutestrait quel4uefois'A.urie'profordeur d doux pieds. pocc do terre. O' forme "iùsi le -petits miouticules


